
Le château Matignac 

 

Il y a une semaine de cela un groupe d’ami et moi étions allés boire un 

verre à la cafétéria de la ville. Tout se passait comme un samedi après-midi 

anodin, nous parlions de tout et n’importe quoi quand l’un d’entre nous prit la 

parole et dit : 

-Hier, je suis allé pêcher avec mon père au lac Marigon et en revenant sur le 

chemin du retour, à la lisière de la forêt, je vis un portail puis en tournant la 

tête, j’aperçus une partie d’un donjon à moitié en ruine d’un vieux château qui 

paraissait inhabité.   

Il continua en nous soumettant l’idée d’y aller faire un tour. Certains 

trouvaient l’idée bonne et d’autres au contraire ne partageaient pas le même avis. 

Pour ceux qui voulaient nous décidâmes de nous retrouver le lendemain à 11 

heures avec nos vélos devant la boulangerie à côté du supermarché...  

Après une longue nuit de sommeil perturbé par la chaleur, je préparai un 

sac avec un casse-croûte,  une bouteille d’eau d’un litre, une veste et une lampe 

torche. Puis, cela fait, je mis mes chaussures et j’enfourchai mon vélo. Une fois 

arrivé au lieu de rendez-vous, nous discutâmes pendant plusieurs minutes avant 

de partir pour une heure et demie de vélo en pleine montée sous une chaleur 

exténuante. Miraculeusement arrivés devant le château, Marc, un ami et moi-

même descendîmes de nos vélos pour ouvrir le portail. Cela ne fut pas une 

épreuve des plus faciles : le portail était rouillé, les hautes herbes recouvraient 

le portail et bloquaient donc la rotation de celui-ci. Le portail grinçait et cela 

nous donna la chair de poule. Avant d’entrer dans le château, nous décidâmes de 

nous asseoir dans l’herbe pour nous réhydrater, grignoter un morceau et surtout 

se reposer quelques minutes. Nous marchâmes quelques mètres et nous vîmes ce 

majestueux château usé par le temps. Alors Jérémy jusque-là muet prit la 

parole : 

-Hier soir, j’ai fait quelques recherches  sur internet et j’ai découvert que ce 

château avait été édifié par le duc de Savoie en 1785 sous le règne de Louis XVI. 

Ce château se nommait « Le château de Matignac ». J’ai lu qu’après la révolution 

il avait été pillé par des paysans puis il avait été laissé à l’abandon. Sur ce 

château il y avait aussi beaucoup de rumeurs disant qu’il était « hanté » ».  

 

Après cette description assez inquiétante, j’étais plutôt anxieux alors 

qu’au contraire Marc était impatient de découvrir ce que recelait l’intérieur.  



 

Nous franchîmes une grande et imposante porte qui donnait sur la pièce 

qui était assez vaste, peu éclairée et encombrée de végétation et de grandes 

toiles d’araignées. Nous allumâmes nos lampes torches et nous commençâmes à 

explorer le rez-de-chaussée. Tous se passa bien jusqu’au moment où je vis sur le 

rebord d’une cheminée une magnifique horloge ornée d’or et de rubis. Je la pris 

dans mes mains, je l’inspectai puis je la mis dans mon sac. Nous visitâmes d’autres 

parties du château…  

Trente minutes plus tard, je remis à  nouveau ma main dans mon sac et je 

sursautai quand je ne sentis pas l’horloge. En effet elle avait disparu ! Une peur 

soudaine alors m’envahit. Où pouvait bien être cette horloge ? Elle n’avait pas pu 

disparaître comme ça ! Et si je l’avais fait tomber, je l’aurais entendu ou j’aurais 

senti que mon sac était plus léger. J’interpellai Marc et Jérémy et je leur 

racontai mais au lieu de me rassurer, ils préféraient se moquer de moi. La visite 

du château se poursuivit et nous passâmes au second étage. Nous montâmes un 

vieil escalier en bois auquel il manquait quelques marches. Pour le reste, les 

marches qui étaient en plus ou moins en bon état craquaient sous le poids de nos 

corps.  

En haut des escaliers, Jérémy, épuisé, par l’ascension de ces marches, 

décida d’enlever sa veste qui lui donnait cette sensation d’extrême chaleur. Il la 

posa quelques instants puis quand il tourna la tête, son sac avait disparu. Jérémy 

et moi devînmes très angoissés et nous commençâmes à croire à la légende qui 

désignait le château comme étant « hanté ». Mais au contraire, Marc riait et 

disait que Jérémy avait sûrement dû laisser sa veste quelque part plus loin. Mais 

ce dernier répliqua qu’il venait juste de l’enlever et qu’il avait encore sa veste à la 

main cinq secondes plus tôt. Cela laissa perplexe Mark, mais très vite il se 

retourna et continua son expédition. Alors, nous le suivîmes à la trace et nous lui 

soumîmes l’idée de rentrer chacun chez soi. Cependant il fit la sourde oreille 

jusqu’au moment où il décida de faire une halte. Nous enlevâmes nos sacs et Marc 

qui n’avait pas bu depuis le début de l’aventure, but un coup. Puis à notre grande 

surprise, quelques secondes plus tard, son sac avait bel et bien disparu.  

 

Marc, pris de panique, nous dit : « Ce château est hanté, vite, nous devons 

partir au plus vite ! ». Tous pétrifiés de peur, nous sortîmes du château à toute 

vitesse. Quelques minutes plus tard, la peur avait diminué, mais chacun restait 

choqué. Nous rentrâmes chacun de notre côté et nous décidâmes de ne plus 

jamais remettre les pieds dans ce château. 


